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QUOTIDIEN POLITIQUE 

le président du conseil 
à Karabük 

11 a visité minutieusement 
les hauts-fourneaux 

'1 l<.arabuk, 23. AA. - Le président 
~ Conseil, docteur Refik Saydam, 
~~ 01t1pagné des ministres des Aff aires 
\•~ •ngères M.~ükrii Saracogla et de 
~ Collomie M. Hüsnü Chakir, est arrivé 
'tt· tllatin à Karabük. Les ministres ont 
"tttl •alués à la gare par le directeur 

l ta ingénieurs de l'usine de Karabük. 
,

0 
t President du Conseil et les per­

'~~lité1 de sa suite ont commencé à 
1-~ter la fabrique et les autres instal· 

ona. 

* le * * '4j Dr. Refîk Saydam, 
~~Ur dans la capitale, 
~emain dimanche 

après un bref 
viendra à Is­

ou lundi. 

Italie et Egypte 
~ .. -

Le gouvernement italien 
répondrait comme il faudrait 

s1 les Egyptiens modifient 
leur attitude actuelle --Rome, 23. A. A. - Stefani- A 

propo<; des informations lancées par 
la radio Je Londres d'après lesquel­
les l' E,,.,,pte se pr,>parerait à ranf!Pr 
:con armée aux côtés des troupes bri­
tltnniques po,,r combattre confre I' /. 
ta'iP, on dédare dans les milieux au­
fori.s,;s romains que si cela devnif ~e 
vhilit>r l'Italie ne pourrait re.~ter i n­
dillh,.nfe. 

L'attitude italienne à l',>pard ne 
r Ep11pfe fut déjà fi-<;.,., L'Italie n'en­
tend pas attaquer l'E1111pte, mais seu­
lement les troupes britanniques qui 
se trouvent en territoire égyptien, 
l'Italie comprend très bien que si l'E-

~rri~ée du p . 'd t d I GA N gypte n'était pas occupée par les an-
reSI en e a . . . 1 . tt't d l'It 1. gais, son a r u e envers a re se-

~ij~c président deÏ: G.A.N., M. Abdüt- 1 rait toute autre, mais si l'Egypte en­
~·k Renda, est arrivé hier matin à ls· tendait faire cause commune avec 
~but. li est descendu du train à Pen· l'Angleterre et passer à l'action con­
~a gagné directement sa résidence. tre l'Italie, cela changerait l'actuel 
l•ar . . A 1 état de choses et l'Italie, répondrait 

rnee turque comptera b1entot comme il le faudrait. 

quatre généraux d'aviation 
Il . ~\ 

lt
11 

tesulte d'une information de l'A-
Pas d'ultimatum italien 

a la Grèce 't,tl~~ Anatolie, que le général Abdi 1 
~li •t est arrivé en notre ville pour -
~t~tttre à la sanction présidentielle la Rome, 23. A. A. Stefani.- Les mi-
~lè des promotions décidées par le mi- lieux autorisés romains, interrogés par 'i te de la Défense nationale à l'oc· les journalistes étrangers qui désiraient 

.,,on de l'anniversaire du 30 aoilt. 1 011· l savoir ce qu'il y a de vrai dans les 
~llti Jours d'après la même source, i . . . , , 
l'11r t. que pour la première fois en bruits repandus a propos d un ~re~ 
'16 quie quatre généraux d'aviation ont tendu ultimatum adressé par l'ltahe a 
~~11110rnmés. L~s titulaires de ~e nou-

1 
la Grèce, la sommant de renoncer aux 

~fit ~rade sont les. colone~s Zek1 Dogan, i garanties anglaises, démentent nette· 
"-'it Cakmak, Raz1 el Celal. • b • d • • d t t p= , ment ces ru1ts comme enues e ou 

•nspecteur du Parti . fondement et déclarent tout ignorer 
, I t b. I t d'une prétendue occupation de!I îles de 
a S an U 1 Corfou et de Crète par les britan-

()n l · 
~tilt annonce que M. Re.,at Mimaroglu ·niques. 
i!•Îtl:lacera M. Fikret Silay au poste l -----. ---------. ---
~~}'~ct.e~r du P: ~· ~· à Istanbul ~: • Le President de la Republlque 
'-tr l ete app~le a siéger au com1te argentin a demissionne 
~Parti. . 

- Buenos-Aires, 23.-A.A. D.N.B. com-

L'anniversaire du· pacte 
germano-soviétique 

munique: La radio of Cicieuse a annoncé 
hier soir que M. Ortiz, Président de la 
République Argentine, a donné sa dé­
mission. Cette nouvelle n'est pas encore 

Ù - -+-- confirmée officiellement. 
li 11 article de la C. P. D. On dit qu'avant de démissionner, M. 

•._''"lin 23. AA. Ste/ani :- La cor- • Ortiz a eu une conférence de plusieurs 
~-:01t<tance pclitique et diplomati· heures av&c les ministres et d'autres per· 
t' • cr p d l' · · d l sonnalités politiques. Depuis longtemps ,..... ropos e anniversaire e a b · · · t •rtQt., . . . déjà des rmts avaient couru au suie 
~Ile • re da pacte germano-sooietr d'une démission prochaine du président 
, •. ecrit que ce pacte a démontré et qui serait due à sa maladie. 
~,..Portance énorme non seule·! qep~i~ des semaines ~éj~, . M. Ortiz 
'"' Pour l'Allemagne et la Rassie, avait ete so~~rant e~ avait ced~ les f~nc-
11 l O..t c • • • tions de pres1dent a M. Castillo, vice­
,..• le è omd'?~~~e ainsi llubne tn.oa- président. 
''Ctt_ re euicace co a ora ion, Selon la constitution, la chambre et 
,_,~Pour le continent européen toat le sénat doivent d'abord approu· 

IÎ• '"· ver la demande de démission avant que 
tf_,: lfne guerre désastreuse et •an- la démission ne devienne légale. 

q c.'e a pu •tre éuitée, on le doit * • * 
'-• Pacte. Il a entièrement jati/ié Buenos-Aires, 24. A. A. - Stéfani 
t,.,.-.Poirs 11oarris de part et d'autre L'Aesenmblée légi1lative est convo­
""-9:'il fat ai.né et démontrera e11· I qaée aujourd'hui pour eu miner le cas 
fttltc Gflantage à l'aoenir l'impor- de la démiHion du président Ortiz. On 
"-tt,. e q11e l'étroite collaboration 6er- eroit que cette démission sera retirée 
f. c 

0
·•ooiétique peut avoir poar teat et que le président procédera à un re• 

0
"fine t · 1 • d · · t• " europeen. maniement u minis ere. 

ET FINANCIER 

Les Anglais s'attendent à une 
invasion d'un moment à l'autre 

Les signes avant-coureurs d~ 
l'attaque allemande 

Londres, 23 A. A. - On communique 
de source offldeu"e i 
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Les négociations 
roumano-hongroises 

Malgré certaines difficultés 
l'accord interviendra bientôt 
Bucarest, 24. A. A.- A propos des Notant le déport du Führer pour re­

Pavner son état-major dan11 l'oue!!lt, 
le d'leU"nent r .. ""l" nu !t'lnvernem~nt 

"ul&!lf' pnr Je R1>f Pit et destl.,~ à I' At1-
P1E'terre MUl' le tralteme"t de unrn"hn-
tf<.;te<1, )P ton d"' Ill prPs"e allemar>de 

négociations hungaro·roumaines, le cor­
respondant de Reuter dit que peu de 
choses a transpiré, en sorte que l'on ne 
peut savoir si les chances d'heureuse 
conclusion des négociations ont augmenté. 

L'opposition roumaine à toute solution et ln radi<>dltfu'lll)n pnr Rrt'lmt'ln d'un 
qui envisagerait autre chose qu'un sim­nte11ci1tae eTt C'Od•'. O'I C'<>nrlot en ple échange de populations est devenue GrnndP-RY'"tf'nne que l'h1vaslon ne plus ferme. p 0 ut Plu" t11rd ... r • 

nq"" )Pei ..-f1t~u"I: hfen '"form~s on s 'nt- La campagne de la presse roumaine 
tf>rd i\ 0 .,,. l"V""'"" fl'u., mmn.,.nt ;.. a atteint son point culminant de violence. 
1'nutrf'I. M. f:hu""""' R 1.,tt r"'"'A1'0UP1' Tous les journaux donnent les chiffres 
Il V R nuol"U"'I f'>Ur'I nuq lP" A11nmnndci des forces roumaines qui gardent la fron­
""~tlnu<>nt dq ,.~~ .... d"" n:rndr..,m .. -. en tière et '\es navires qui contrôlt-nt le 
Fronce et dttns les Pny11-Hnci, dllnc, Il n'y 1 Danube. 
a HU"U"' d'>ute qoe l'attaque ne peut Les correspondants berlinois re­
goère tard'-'r, ' connaissent que les négociations sont 

1.a Grande - Breta11;ne, de son c6V., énibles. Toutefois, les cercles alle-
prond les d ernières dl<iposltlons, munlt p , . • 
la Home G1trd de lu'lils "tommy,. et mands s attendent a un tres proche 
proclame le pays entier comme zone de accord sur les questions essentielles. 
défense sous los ordres de plu"leus 

chers régionaux. Le Conseil des ministres roumain 
L'opinion d'un expert naval anglais 

Les batteries allemandes Londres, 24 août. (A.A.).-B.B.C. De 

constituent un grand péril Bucarest.- Le Conseil de la Couronne 

qui s'était réuni hier à Bucarest sous 
Londre.,, 23. A.A. - Commentant le la présidence du roi Carol, pour dis­

bombardement du convoi britannique 
par les alle:nands, bombardement effec· 
tué de la côte françai se, le rédacteur 
naval du cîimes' dit : 

Aucun vaiss~au n'a été atteint, mais 
il ne serait pas prudent d'en conclure 
que des batteries telles que celle qui a 
révélé hier sa position et sa portée n'ar· 
riveront pa'! à force de pratique à per· 
fectionner leurs résultals. 

C'est la première fois que cette bat· 
terie tire sur des vaissaaux bien qu'il 
apparai~se maintenant que l11s proiectiles 
qui ont atteint le 13 aoOt des ré· 
gions de la côte Sud-Est provenaiertl 
probablement de ces canons. C'est vrai· 
ment la première fois • que le~ batteries 
côtières ont été ainsi utilisées et on ne 
peut s'attendre à un tir efficace dès le 
premier essai. 

Ces batteries constitueront proba· 
blement un péril plus important à 
l'auenir. Mais il n'y a là rien de sin· 
gulier ou d'imprévu. Il y a moyen d'agir 
contre cette situation. 

Une base aérienne soviétique 
au Bering 

Copenhague, 24. A. A. Ste/ani.­
Le <National Tidende > informe que 
la Russie installa une base aérienne 
dans l'île Grand-Diomede, dans le 
détroit de Bering1 à cinq kilomètres 
seulement du territoire nord-améri­
cain, c'est-à-dire de l'ile Petit­
Diomede. On sait que, de leur côté, 
les Etats-Unis dépensent trente mil­
lions de dollars pour renforcer leurs 
bases aériennes de l'Alaska. 

Les ouvriers danois en Allemagne 
Copenhague, 24 AA. (Stefani). 
La commission gouvernementale est 

rentrée au Danemark. après avoir visité 
les colonies d'ouvriers danois en Alle· 
magne. Elle exprima sa complète satis~ 
faction pour les conditions alimentaires, 
économiques. sociales et hyriéniques 
des ouvriera. 

coter de la signature de l'accord inter­

venu entre la Roumanie et la Bulgarie 

au sujet de la cession de la Dobroudja 
mél'idionale, se réunira aujourd'hui de 

nouyeau pour examiner les propositions 

du gouvernement hongrois au sujet de 

la Transylvanie. 

Le mouvement diplomatique nippon 
Les amis des Anglo-saxons 

éliminés 
Tokio. 24. A. A.- D.N.B. commuai-

que: 
La presse ainsi que les milieux poli­

tiques de Tokio commentent vivement le 
mouvement diplomatique qui sera bientôt 
opéré. 

Les journaux parlent des mesures sé­
vères et pleines de conséquence>J qui ne 
sont pas encore entièrement terminées. 

Le «Tokyo Asahi Shimbun> dédare 
que M. Matsuoka veut mettre deo; per­
sonnes appropriées à des postes q·ii leur 
conviennent et épurer le ministère des 
affaires étrangères des éléments qui font 
partie du groupe dit groupe anglais ou 
américain. 

Les bases politiques 
seront modifiées 

Le journal croit pouvoir an11oncer que 
tous les chefs de section du ministère 
des affaires étrangères seront revoqoés. 
Quelques uns des représentants diplomati­
ques revoq11és recevront peut-être de nou­
veaux postes, mais la plupart d'entre eux 
seront mis à la:retraite. Les ambassadeurs 
à Londre~, Berlin, Rome, Moscou. en 
Suisse, au Portugal, aux Pays-Bas, en 
Suède et au Siam garderont leur poste. 

Le iournal considère la mesure prise 
par M. Matsuoka comme tout a fait 
adaptée aux circonstances actuelles et 
s'attend à ce que les bases politiques 
soiellt téellem&nt modifiées après le 
changement diplomatique. 
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U PRESSE TilRUUE Il E CE MA TIN LA V 1 E LOCALE 

-... -,., -- •ft'1111f .. l~IOS 

VAKIT 
.....,,. __ 
_,dlallmrel ...... -­.. ..._.._... 

:ar LE VILAYET 

un ciel aer11in. La féte de la Victoire 
On sait q~e la portée de cette ex- Le commandement d'Istanbul a élaboré 

pression, le Proche·Orient, est très vaste le programme pour la célébration du 30 
et très douteuse à la fois. On !'lerait as- Aoùt. Il sera transmis le 26 aoQt aux 
sez embarrassé de définir où commence départements intéressés. Le 30 courant 
le Proche·Orient el où il s'achève. Aussi, des réunions commémoratives auront lieu 
avons-nous éprouvé pour notre part un dans toutes les Maisons du Peuple. La 
frisson en lisant les déclarations du gé· municipalité a pris ses dispositions pour 
néral Wawell. Toutefois des dépêches ul· que la ville soit illuminée. Le président 
térieures en ont précisé la portée: la ré- de la section de Sariyer du P.R.P., M. 

chome. lis ne comprennent pas ce q u'on 
leur dit. Comment voulez-vous qu'oo 
puisse les charger de la propreté, de 1• 
sécurité et des formalités ? ..,. .......... 

-~-..... _ ........ 
- - -- e -• ••---------·-----

Ceux qui veulent vivre 
en bons termes 
avec la Turquie 
M. Asim Us commente un ar- gion des événements importants annoncés Sadi ainsi que M. Zahid Oral, membre 

E E h · t serait l'Egypte où l'on attend d'un mo- de l'Assemblée générale du Parti à h; · 

Abstraction faite de toute considéra· 
tion d'esthétique, la santé publique elle• 
même en souffre. Dans nos nouveauJ 
quartiers ils apportent une note stridente· 
Ne voulez-vous pas qu'ils s'accroupissent 
dans les escaliers pour se chercher l~S 
puces? Ou qu'ils exposent leurs mise· 
rables paillasses a11 regard des passants 
traversant les rues asphaltées? ... 

ticle du <Sud- st c os> au suie b t d ment à l'autre une attaque des Italiens. tan u , ont été ésignés pour représen· 
des relations turco-allemandes. t t 'll · 1 d · · · D'ailleurs, depuis que les Italiens er no re v1 e a a gran e ceremome 
La revue viennoise constate que ces avaient occupé facilement l'Ethiopie et qui aura lieu comme chaque année à 

relations ne sont pas dan!! une bonne l'avait annexée à leur pays, il était hors Dumlupinar. 
voie et indique deux facteurs principaux de doute que l'Egypte était exposée à Une énergique circulaire du vali 
à ce propos: le. l'alliance conclue par un péril permanent. 
1 T • J'A 1 t l F Le gouverneur de la ville M. Kirdar 
a urqme avec ng eterre e a rance C'est parce que les Anglais avaient d · 1 d 1 et 2e. l'attitude hostile adoptée par la a a ressé a tous es épartements a cir-

All perçu ce péril à temps et l'avaient plei- culaire suivante 
Presse turque à l'égard de l' emagne. I 

l 
. . , t nement apprécié, qu'i s s'efforcèrent par c Je constate que certains chefs d'ad· 

Ajoutons que le iourna viennois n es tous les moyens d'empêcher la conquête ministration de section ne s'occupent 
pas seul à concevoir ainsi les relations de l'Ethiopie. 1 d • 
turco-allemandes; la plupart des jour· pas, tant que es oss1ers y relatifs ne 
naux allemands partagent ses vues à ce ... Après les succès des Italiens en So- leur parviennent pas, de certaines ques· 
propos. Comment se fait-il que la Tur- malie et la conquête après deux semaines tions importantes qu'un fonctionnaire 
quie, alliée de l'Allemagne pendant la de cette grande colonie, il faut recon- devrait avoir toujours sous les yeux en 
grande guerre, suit aujourd'hui à son naitre que le soldat italien se bat bien. les notant sur son calepin et qu'ils ne 
égard une attitude différente de celle Seulement l'Egypte n'est pas la Somalie. devrait jamais abandonner au courant 
adoptée par la Hongrie et la Bulgarie? Quoique la .Somalie se trouve sur la des formalités usuelles. 
La 'Presse allemande ne parvient pas à route des Indes, les Anglais n'ont pas Pour un fonctionnkire travailleur, il 
en analyser de façon logique les raisons attribué une importance exceptionnelle n'est pas de difficulté insoluble de même 
de cet état de chose el d'ailleurs elle n'y à sa défense. Mais ils savent qut> l'E- que les formalités ne peuvent constituer 
parviendra pas tant qu'elle n'aura pas R'~te est proche de la Palestine, qu'elle un expédient pour se tirer d'affaire. Le 
pénétré les véritables raisons de notre se trouve sur la route conduisant aux travail et le devoir ne viennent pas au 
alliance avec 1' Angleterre. pétroles de l'Irak el de l'Iran. Elle cons- devant de personne. Le secret du succès 

titue pour eux une arte' re vitale. Il est est d' Il u d t d t 'l C' st A notre avis, la pres~e allemande au- . d b b a er a evan u rava1 · e 
l b d 

m u ita le que depuis l'explosion de la cela que 1''attends de tous mes camarade5. 
rait été excu~ab e au dé ut e ne pas 1 

d l 1 guerre e gouvernement britannique a Désormais tout collègue qui, en réponse 
compren re que e pacte turco-ang o- beaucoup tra•·aa'lle· pour la de"fense et la · · l · · 
f · d 'f 'f • d 'f ' f • a une question que je m poserai, me 
rançais l'St e ensi ~t mdeme e ensi fortification de l'Egypte. Et les Italiens citern l'obstacle de formalités bureaucra· 

au s!'ns le plus restremt u mol, et ne t l 
saurait constituer à aucun moment un y rouveront une armée ang aise décidée tiques démontrera qu'il ne s'est pas péné-

à lutter i' usqu'à la mort. t · d sa ta"che J · o · document dirigé contre l'Allemagne et re e · · e suis c ncaincu que 
même contre l'Italie. Mais, après l'entrée L'aviation italienne est sans aucun mes excellents camarades, afin d'éviter 
en guerre de l'Italie et après que la doute puissante. D'ailleurs le chef du de se trouver dans une pareille situation, 
Turquie eut interprété sa propre situation gouvernement italien est lui-même un tiendront soigneusement compte de la 
conformément au traité, c'est-à-dire aviateur. Mais l'on vient de voir que présente circulaire et agiront en consé­
qu'aprè'i qu'elle eut proclamé son inlen- l' aviation anglaise est de taille à tenir quence >. 
tion de demeurer hors de la guerre, la tête à l'aviation allemande. Si donc les 1 
presse allemanàe n'a plus droit à aucune Italiens se livrent à des attaques aé-

LA MUNICIPALITÉ 

riennes contre l'Egypte, nous croyons 
excuse. 

L' Ail t . • que ces attaques seront enrayées. Mais 
. . ema~ne ~ su

1
ppor he _au mom~ uln~ seulement nos frères les Egyptiens subi­

qumz.ame d annees es c aines qui lll t d d d I t I , t cC'est là un sujet sur lequel l'excel-
avaienl été im osées ar le traité de ron e gran es ou eurs e ce_ a n es lent caricaturiste Cemal Nadir Güler 

. P P . , Il malheureusement que trop certain. • t t •t· 1 · · · Versailles. Ce n'est qu'ensmte que e 1 I ses souven ~rre c : es. portiers m1se-
a entrepris la lutte sous la pn~sidence - rables de nos immeubles a appartements 
de Hitler. Or, les Turcs qui n'ont été IKDAM •lL..% 1 les plus chic. . 
prisonniers en aucune période de leur [2. - ·;'" Sabah e_oa(as• !l\'V . Ils sont venus, grands et pet~ts, cl.es 
histoire ont entrepris la lutte pour la - villages de MuiJ. Ils se sont installes, 
libération nationale au lendemain même On 5 ait enfin 6 personnes dans une chambre sombre 
de la signature par le gouvernement de 3 m2 sous les escaliers._ lis ne chas· 
d'Istanbul de la convention d'armistice Ce que l'Italie sent pas les mouches noires qui s'a 
ae Moudros, et ils se sont rendu mai· charnent sur les yeux malades de tra-
tres de 1~ur liberté dans ies limites de veut de la Grèce 

Nos bons portiers 
M. Vâ-Nû êcrit dans l'Ak~am : 

Les propriétaires devaient assurer a~ 
concierges un minimum de niveau d'eic1".' 
tence, spéchlement à ce qui · a trait • 
leur couchage. Dans le monde entier, le 
concierge constitue la base, non seulement 
de la propreté publique, mais aussi M 
la sécurité. 

Il y a crise de boueurs 
On sait que comme chaque année lt:~ 

cadres du Service de ln voirie ont bea11 

coup souffert du fait que les travail!etJrf 
préfèrent retourner à leurs champs •" 
momt>nl de la moisson. La p•opreté ' 
commencé à se resc;entir de cet étal d; 
choses. En vue d'y rémédier M. A!Cs0 t 
a adrt>ssé à toute'I les commune!! e 
sections municipales au nom du gouvt:f"' 
neur, une importante circulaire. 

Il y constate que ces jours dernierS1 
les écorses de melons, de pastèques, d~ 
déchets de lé~ume~ et de fruits pourl'l tJ 
ont envahi les rues et déplore leur pe ( 
d'intérêt pour leur tâche témoi~né P3 
certains fonctionnaires de la voirie. V 
départ des préposé<; n'est pas une e:<C~~;. 
Les diverses sections n'ont qu'à irr11f le 
l'exemple de l'administration centrs, 
qui a pourvu aux lacunes par des en~ 
gements directs. 

1. aflt 
La circulaire t ermine en sou 1gt1 f 

les épidemies saisonnières qui risquellil 
de se manifester en ville dans le cas Îi 
la propreté n'y serait pas assurée de 
façon la plus rigoureuse. 

MARINE MARCHANpt 

Les bateaux de Kadikoy 

Les bateaux de Kadikoy sont à l'ord~ 
du jour. On a annoncé que pour éc~11 t 
miser le charbon, les capitaines ava~ed, 
reçu l'ordre de réduire la vitesse. L 1\~ 
ministration intéressée a démenti cett' 
information de façon catégorique. T~1.1t 11 
fois M. Ahmet Rauf n'est pas conva

5
111c,, 

et il offre une solution dan'i le 0 si 
Telegraf: supprimer la pancarte ~ 11 e1, 
défendu de dormir, apposée dans 
cialle inférieure. 

leurs frontières nationales. 
Après tant de sacrifices, comment 

pourrait-on s'attendre à ce que les Turcs 
puissent s'attacher, les yeux fermés, à la 
politique de tel ou tel Etat, et s'engager 
à nouveau dans des aventures dont l'is· 
sue apparait inconnue ? li faut avouer 
qu'à ce point de vue ceux qui ont le 
mieux compris la politique nationale de 
la Turquie, ce sont les Anglais. L'ac­
cord turco-anglais est un heureux fruit 
de cet1e compréhension qui assure la paix 
au Proche Orient. Si donc l'Allemagne 
n'a aucune mauvaise intension à l'égard 
de la Turquie ; si elle entend suivre une 
politique consistant à laisser la Turquie 
vivre indépendante à l'intérieur de ses 
frontières, il faut qu'elle reconnnisse 
comme très naturel l'accord anglo-1 urc. 
A aucun moment ni sur la pression c.' au­
cune menace la nation turque ne renon· 
cera à cet accord ; au contraire elle 
interprétera comme le début d'une ac­
tion dirigée contre son existence et son 
inuépendance toute tentative étrangère 

M. Abidin Daver fait état d'un 
article du Giornale d'Italia où il 
est dit que l'A lbanie a le droit 
d'exiger de la Grèce n on seule­
ment la région de Chamoaria , 
mais aussi toute celle habitée p ar 
une majorité albanaise, c'est-à­
dire une notable partie de la 
province de J anina : 

La comédie aux cent 
actes divers 

visant cette alliance. 

Les Italiens attaqueront­
ils l'Egypte ? 

M. Ebuzzigazade Velid cons­
tate qae les déclaration& du géné­
ral Wawell ' annonçant des évén-a 
m ent. graves dans le Proche-Orient 
a produit l' e //et tle la /oadre tl•n• 

L'Italie exigera-t-elle le règlement im­
médiat de cette question ? Ou bien l'a­
journera+elle après l'attaque qu'elle 
prépare contre l'Errpte ? Quoique il 
nous soit impossible de savoir ce que 
pensent à ce propos les dirigeants de 
l'Italie, il nous semble assez improbable 
qu'ils procèdent à une action contre la 
Grèce avant l'attaque contre le canal de 
Suez. Il est probable en effet que la 
Grèce résistera de toutes ses forces et que 
l'Angleterre crée en Crète, dans les iles 
Ioniennes et les autres iles grecques des 
bases aériennes et navales très proches 
ële l'Italie. 

Par contre, dans le cas où, comme 
l'espèrent les Italiens, une attaque con­
tre l'Eg ypte et S uez déclenchée de la 
Libye serait couronnée de succès, non 
seulement les éventualités d'une res1s­
tance ultérieure de la Grèce diminue­
raient, mais la flotte a nglaise aurait 
perdu le canal de Suez et la base d' A­
lexandrie se trouverait dans une situa­
tion excessivement diff icile et il ser:iit 
a lors beaucoup plus facile d' appliquer le 
p roiet d'expansion de l'A lbanie aux dé­
pens de la Grèce. 

(V eir le saite ea """" Jf!Cr) 

RETOUR DE FLORY A 
LI', nommés Gilbert et Ed••uard avaient été à 

Florya . Il• prirent un bain. .. et des compagnes. 
En 1-ffet, no11 deux comFère1 firent la connais· 
iiancu de deux charmantell jeune!I fill,., ( ~ i l'on 
peut dire ~} Zehra et Kii muran . Après le bain d" 
mer el de soleil, Gil~rl et K2muran !'onduisirent 
leur• conquêll'S à une bruserie dl' la plage. Le 
•raki» fut si abondant que le quatuor sorti t de 
l'étahliHemt'nt encore plus 1ai qu'il n 'était entré. 

C'était l'heure du départ. L'e• deux hommes et 
les deux femmes prirent place, dans un compar­
timent de première. Mai!!! au lieu d'occuper deux 
banq"eltes, ils se mirent , à quatre sur une sf'u• 
1,.. Je vous laiu11 à dovin"r comment et pi.urquoi. 
Les choses allerent bien· pour eux· ju!lqil'à Ye· 
,ilkëiy . A cette atatwn lu compartiment où 1e 

trouvaient lea deux couples (_se remplit; Naturf'I· 
1 t 1 1 r 011 t " I' . emen ea 11ea\es, es propo!I et surtout atti-
tude ..J~ quatre voyageurs choquèrP.~t les per· 

tr l 1 •Oi:J, LJ • • "Onnes ac ouvan avec eux. ,l,.n vieux monsieur 
appela le contrôle lequel prit... bon:;e note des 
'b d . ! e ats es Jeunes gens. 

A Sirkeci, un agent de police arrêta Gilbert, 
Edouard, Kâmuran et Zehra. Déféré• au premier 
tribunal pénal, les deux hommu n virent con­
damner à 15 jours de pri100 et 15 Ltq. d'amende. 
Les de1n; donzellf's récoltèrent toutes deux 10 
Ltqs. d'amoado et Kè.muran 1?. jours alors q1111 

Mlle Zebra, encore miaeuro, ne restera à l'ambre 
qu'une aoinai•e. 

LE MONSTRE 
Av. villar e Kiltar, la fille du pay1&n Mehmet 

aj!'a était allée couper de l'ht>rbe à la moat•~ 
Elle entendit !!loudain un bruiuemMt r.tra11ge· ' 
d • • Il · • t re11 

' ercc, e e ut a pparait re un mons lrc a t• 
d ~I 

anakgue à ceux d ·n t parlen t 11·• c n ies e ~ 
,11 

lage . La malheureuse 1eunc fille p u111a un i' ~ 
cri et 1e mit à fu ir . Elle arriva cbt z elltt i bOr'' 
de force . Comme e lle racontait aa mésa1~10 

elle s'affaissa. Elle é tai t morle. 01 

On suppose que ce t1c impres91 _,nnable per•~11é' 
a <lû voir un serpent Mail une batt u orl~jlll 
par les pay•ans ne danna au.:un résulrat . r 

•0' 
•TROUVE UN MP" 6' 
Sl-'JùN JE Tc. QUI f~pl 

Tahir, habitant à Yeni ~rhir, Sazhdcrr: 11 
101 

ma1!re11r, Pembe lRote), mais n'a paa d rri:Ptll' 
Or, Pembe a des cugraces . EH .. veut er:c• ,Il 
veut cela. T1&hir lui pro~ure quelquefo•'" cecÏ· ~11• 
· · · t 1 I 1 • ( e re • J8B1a11 ceci e cc a . .a&1e, a 1eunf' enull 1 1 

lut de quitter un ami 1i p,.u forluné. Elle P
0

' 

eon a mant la condition suivante : .,o• 
- Pour me conserver, tâche de trcuver 

otcupation ! f ,tt! 
Tahir ré:iolut CP problème en batt~nt ~•·'' 

Pembe et en la chuunt. Digne et fière c~ f.' 
a'en alla et a'établ it aux envir1>nm de Zincirh"11

11
t,,. 

Mai1 Tahir n'était pu heureui:. San• dO pi' 
·1 • . . • . • pt 
1 n avait pas trouve d emploi, msi • dr' 
b <l . • . • epr•" ~ e eompren ra it et co•MDt1ra1t a r ,. 
la vie com°"!oe. Il n'ea fut r;.ieo. Let ,.m•~:'j( 
querellhent urte fois de plse. ETaspcré. 
1or tit •on revolver et abatth P e mbe. 

s 
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Communiqué italien 
l' b exploit du "Papa".- Les bom-
a.rdements d'Alexandrie. - Les 
incursions des Anglais sont 

sans résultat 
Q ~u~lque·part·en-Italie, 23. A. A. (Du 
off• ~hn en langue turque). Communiqué 
t\l 1~1el No. 76 du Grand Quartier·Géné-

•talien: 

~ ~ 1ubmer1ible anglais mentionné 
~na le communiqué d'hier a été coulé 
lib.,. le torpilleur " Papa,,. Ce 1ubmer­
l't le lança trois torpilles sans aucun 
t •ultat contre Je torpilleur. A la fa­
'P~lu.,. d'une manoeuvre rapide, Je tor­
-~leur se jeta contre le submersible 
den de l'éperonner et lança ensuite 
A nombreuses bombes de profondeur. 
"tt . 1 lti etnt en p ein, le submersible re-

0nta à la surface et coula peu à 
l>ttt, 

d le port d'Alexandrie d'Egypte a été 
f e llouveau bombardé par une de nos 
o"lllat· . . U .__ . tons aer1ennes. ne autre for-

l bon aérienne ayant repere un con-
ot en • • d t nem1, escorh: par eux contre-
Ô"~illeurs naviguant en Méditerranée 
... "•entale, le soumit à un bombarde­
...,.ent • 
11 

intense. Tous les avions ayant 

2 
'"ticipé à ces deux actions ont re-
'îné leurs bases. 
[)... • . é . lt ..... incursions a r1enne1 san1 réaul-

1' t important ont été accomplies par 
~tlneini en Afrique septentrionale, à 
"i ltlba et à Derna où l'on compte un 
,. o.,.t et cinq blessés. D'autres incur-
lona • . • tti. aer1ennes ennemies furent effec-

ti tes en Afrique Orientale à Mogadis-
1> 

0 
où l'on a compté cinq blessés 

~ l'f'~i les Ascaris et cinq parmi les 
t lhfa et où furent atteints deux han­
~~'f'a abritant quatre camions-automo­
t.f es ; à Massaoua et dan• l'ile de 

2
.'.,.rnil (Massaoua) où ni perte ni dé-
llt ne furent enregistrés. 

~~· I. L. R.- Le torpilleurs •Generalo Achille 
t I h est un b)timent de 635 tonnes appartenaat 
'Ill' série dite des généraux ainsi appelée parce 

e le., • b" • • 1 !la 111x .1t1ments de 1 cscadri le portent les 
111, d • . 1 . b" de I c.. gencrau:r g oraeusement tom es au cours 
Ca Grande Guerre. 

tt
11 

Ca unilés dolent de 1921-22 et ont été cons· 
i1c, h • Od • ~, aux c anllers ero de Genes. Ils sont 

tlcté · • , Peu '•ses par un n1yon d action remarquable 
~ leur !allie qui atteint 2.200 milles à 14 
1, d di, chiffre intéressant si l'on considère que 
"' d1~t11nce de Bari ii Alexandrie, par exemple, 
dt nt~asse pas 830 milles et qu'il y a 1.009 milles 

l• tindasl à Haiffa. 
1ft 

1
11.rniemcnt dt•s torpilleurs comprend 3 canons 

~~2 m.m. 2 canons de 76 nntinériens et 4 
tq11i .11nce-torpilles jumelé.t. lie sont en outre 
4 t Péll pour la pose d"' dix mines. Leur vitesse 

11111
• pui"ance atteint 30 noeuds. 

Communiqués anglais 
les 

avions allemands continuent 
le le.ur~ bom~ardements. 

s degats qu'ils occasionnent. 
llli~?ndres, 23. A.A.- Communiqué des 
~ •stères de I' Air et de la Sécurité 
~ropolitaine : 

111
0 

'-rant la nuit, des avions ont dé­
"~ ~é nue activité aérienne au-dessus 
\Jte Il Gra11de·Bretogne. I.ea appareils 
~tl~anda ont opéré l!!oMment ou en 
~ 8 Rroupes. De11 bombes ont été lan­
~~ sur 1tlualeurs réglons de l' Angle­
·~ ;• de la partie méridionale do pay& 
•-. Illies et 11nr une vllle de l'Ecosse 
1-11~0rd-eet. Quelques bombe!I ont été 
~.. es •or des région• aux abord• de 
11,, clre11. Des d~g4t• ont été eau ~8 i 
li )' lllaleoae et à une salle de elnéma. 
b-.. ,eut no petit nombre d~ victimes, 
"°.,et deux Tiiies de l'Angleterre du 
-._<& ·eat dea dég4ts ont été eau 68 à 
Illet Propriété.Dana deux ville• •~ 'ÀÏI· 
~Ile erre dn •ud-eat U n'y 11 eu que de 
~ltttl'Jt dég,\t•. Quelq11ee dégita et des 
"'al ... .,. ont été ca•é• d.ana d'aatres 
Il, i°"0 •· Oa •lirnale un certa.la no•bre 
~ ~ .. 

ticore une attaque 
contre Alexandrie 

23. A A. - Commaniqué 

Communiqué allemand 
Les aérodromes sont violem­

ment bombardés. 
Les pertes anglaises. 

Berlin,23 AA. (Bulletin en langue tur· 
que) - Communiqué du G.Q.G. : 

Les avions allemands ont attaqué 
quatre navires marchands naviguant 
en convoi dans les eaux de Berwick et 
d• Downs. L'aérodrome de Manston a 
été bombardé. Les avions de chasse 
allemands ont remporté des succès au 
cours des combats aériens qui se sont 
déroulés en Angleterre méridionale. 
Les aérodromes des Cornouailles et du 
pays de Galles, le port de Rochester 
et d'autres objectifs militaires ont été 
bombardés. Des mines ont été posée• 
à nouveau devant les ports anglais. 

Durant la nuit des avions anglais 
ont jeté des bombes sur l'Allemagne 
occidentale sans causer de dommages 
importants ; une maison s'est effon­
drée. Quelques dégâts ont été causés 
et quelques civils ont été blessés. 

L'ennemi a perdu onze avions et 
deux ballons captifs. Deux avions alle­
mands ne sont pas rentrés à leurs bases. 

drle. Quelques avions y ont participé. 
Aueun d'g6t ne parait avoir 'té eau~. 

Le duel aérien anglo-allemand 
Londres, 23 A.A. - Les ministères de 

l' Air et de la .sécurité métropolitaine 
communiquent : 

Suivant les rapports parvenus Jusqu'à 
17 h. l'adlvlté ennemie ao-de~sus de 
l'Angleterre s•e11t limitée oujourdhal à 
l'action de quelque• avions en certaines 
zones très distances les unes des autr"s 
Dans les zones centrales et orientales 
de l'Angleterre les avions allemands 
ont attaqué certaine quartiers 88n8 dis· 
erlmlnatlon à la mitrailleuse. Les pertes 
ont été faibles et on ne compte aucun 
mort. 

Des bombes ont été lancées en 3 
points. Les dommages sont légers. 

Deux avions ennemis ont été abattus 
par nos chasseurs et un par la D.C.A. 
ce qui porte le total des pertes subleR 
aujourd'ul par l'ennemi à 4 appareils. 

Au eours des combat" aériens d'hier li 
a été établl que nos cbatJseurs ont abat­
tu encore un appareil alJemand de fa­
çon que les pertes d'hier s'élèvent à 
dix avions. 

M. Baudoin repond à M. Churchill 
La France n'attend pas son salut 

de l'Angleterre 
Vichy, 23.-A.A. Havas communique: 
Discourant à la radio, M. Baudoin a 

rëpondu au récent discours de M. Chur­
chill: 

Relevant le reproche de M. Churchill 
à la France d'av1·ir cessé de combattre, 
M. Baudoin a souligné que la guerre 
pouvait être poursuivie ni du front mé­
tropolitain ni des fronts extérieurs. Le 
ministre a noté que si, comme le dit M. 
Churchill, deux millions de soldats an­
glais sont maintenant prêb. à la lutte, en 
juin 50.000 combattaient à nos côtés et 
un dixième seulement de l'aviation bri­
tannique disponible survolait à intèrvalles 
très espacés le champ de bataille de plus 
en pl US" ivaste. 

Le ministre a dit d'autre part: 
Ce fol à l'honneur du gouvernement 

P.ëtàin qe ne pas avoir quitté le pays, 
cè qui aurait été une lâcheté. La France, 
njoute.tf.jl n'attend pas son salut de la 
GrandetBretagne. 

La biennale de Venise 

Budapest, 23. A.A. dib. communique: 
La banque nationale de Hongrie a sup­

primé, à partir d'aujourd'hui, la cotation 
de la livre sterling, étant donné que le 
rouvernement britannique a interdit 
l'importation de billets · de la banqùe 
d' Aarleterre. 

Chronique littéraire 

Euphrosyne 
Cette éminente femme de lettres dont 

les ouvrages sont fort appréciés des sa­
vants du monde entier, se trouve depuis 
quelque temps en notre v:ille où les cer­
cles intellectuels lui ont réservé le meil­
leur accueil. 

Une intellectuelle émérite 
Bien que jeune encore, Mme Euphro· 

syne Dvoicenko a non seulement produit 
une foule d'ouvrages et d'opuscules lit· 
téraires qui font autorité,mais elle a oc­
cupé aussi maintes fonctions d'une grande 
importance. 

Docteur ès-lettres, elle fut tour à tour, 
assistante à l'Université de Bucarest, lec­
trice de langue russe à l'académie com­
merciale et à l'Institut Sud·&t Euro­
péen; bibliothécaire à l'Académie rou­
maine; ancienne pensionnaire de !'Ecole 
des Langues Orientales de Paris et mem­
bre de l'Ecole roumaine de France. 

Slaviste notoire. spécialisée dans cette 
importante branche philologique, Mme 
Dvoicenko est de ce fait répandue par­
mi les érudits qui s'occupent de cette 
science littéraire non seulement en Eu­
rope, mais aussi en Amérique . 

D'origine russe, mariée à un Bessara­
bien, Mme Euphrosyne Dvoicenko a fait 
de brillantes études à l'Université de Bu­
carest où elle fut l'élève du célèbre prof. 
Nicola Jorga ainsi que du prof. D. Ca­
racostea, ministre actuel de l'instruction 
publique, en Roumanie. 

Après avoir passé son doctorat avec 
la mention: magna cum lauda, reçut 
de l'Etat Roumain une bourse qui lui 
permit de se rendre à Paris, ;\ la Sor­
bonne. (C'est là qu'elle se spécialisa dans 
la littérature et la philologie slaves et la 
littérature comparée. Dans cette institu­
tion de renommée universelle, elle suivit 
l'enseignement des célèbres professeurs 
Baldensperger, Paul Boyer et André Mu­
zon). 

Rentrée en Roumanie elle fut aussitôt 
nommée assistante, à l'Université de Bu­
carest, du prof. P. Panaitescu qui y 
occupait la chaire d'Histoire et de Cul­
ture\- Slaves. 

Pouchkine et la Turq~ie 
Toul en s'acquittant à souhait de ces 

tâches ab~orbantes, Mme Dvoicenko tra­
vaillait ardemment, à se~ heures Cie répit, 
en yue de mettre en relief certains points 
restés obscurs, dans le domaine de la 
science littéraire. 
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Dvoicenko 
(On sait que Pouchkine a recueilli beau­
coup de matériaux précieux chez les 
Arnavut musulmans). 

Outre des opuscules sur la littérature 
comparée, Mme Dvoicenlco a écrit des 
livres d'histoire littéraire qui font auto­
rité, parmi lesquels une copieuse mono­
graphie sur !'écrivain roumain Stamati, 
de Bessarabie et sur le célèbre lettré 
P. B. Hasden. La critique mondiale a 
accueilli avec des éloies ces deux ou· 
vrages qui reçurent en outre le Prix de 
1' Académie roumaine. 

A Varsovie 
L'année dernière, Mme Dvoicenlco fut 

invitée en Pologne pour approfondir ses 
recherches sur les influences polonaises 
dans la culture roumaine. La guerre 
l'ayant surprise là-bas, elle p~t suivre 
ainsi et dans ses phases les plus trou­
blantes, la guerre germaoo-polonaise. 11 
en est né un livre d'impressions, d'un 
vérisme f1appant qui fit sensation par­
tout où il parut. 

Dans ces pages vécues,Mme Dvoicenko 
qui se trouva souvent entre la vie et la 
mort, en pleine Varsovie bombardée par 
les fameux Stukas, narre end~ tableaux 
fidèle.s et impartiaux toutes les fortes 
impressions qu'elle y ressentit avec une 
rare objectivité. Des fragments âe cette 
"oeuvre furent reproduits dans d~s feuil· 
les allemandes, polonaises et russes. 
Ayant quitté la Pologne après la chute 
de Varsovie, Mme Dvofoenko fut invitée 
par la direction d 1 Vassar College à !'le 
rendre eP- Amérique pour y occuper une 
chaire de sa spécialité. 

A Istanbul 
De passage ici, ayant pris contact 

avec la Faculté de lettres, le doyen qui 
est en train de réorganiser les biblio· 
thèques du pay.s off rit une charge dans 
celle·ci en sa qualité de spécialiste à 
Mme Dvoicenko qni collabora avec suc­
cès à la Bibliothèq 1e de 1' Académie 
Roumaine. 

Nous osons espérer que cet élément 
précieux q ti dè., le premier contact avec 
notre ville si pittore que et si int~res­
sanle aus<>i po.1r un lettré, ai point de 
vue culturel - fit sensible à toutes les 
beautés qu'il lui fut donné de contem­
pler, renoncera à p nais à l'Amérique 
poqr s'établir défi 1itivt>ment ici. 

Le Ciné 

LALE 

qui a fermé ses por-
tes prépare L E S 

MERVEILLES 

de sa nou\•elle sai· 
son ... 

et ROUVRl RA 
ses portes très bien-

tôt. .. 

Elle parvint à découvrir ainsi, entre 
autres, l'influence, inconnue jusque là, 
de la littérature russe et polonaise sur la 
littérature roumaine ; et, bien que pres­
que tout !nt dit sur Pouchkine, Mme 
Dvoicenko découvrit, grâce à de minu­
tieuses recherches, les liens qui ratta­
chaient le grand écrivain russe à la 
Roumanie, à la Grèce el à la Turquie' •••••••••••••••••li 

BANCO Dl ROMA 
SOCIETE ANONYME AU CAPITAL DE Lit. 300.000.000 

ENTIEREMENT VERSE .- SIEGE SOCIAL 

ET DIRECTION CENTRALE A ROME 

ANNEE DE FONDATION : 1880 

Filiales et correspondants dans le monde entier 

FILLIALE EN fURQUIE: 
ISTANBUL 

> 

IZMIR 

Siège principal Sultan Hamam 

Agtnce de ville "A,, (Galata) Mahmudiye Caddesi 

Agence d .. ville "B,, (Beyoglu) Istiklal Caddesi 

lkinci Koruon 

• 

Tous services bancaires. Toutes le~ filiale:. de Turquie ont pour lea opé­

rations de compensation privée une organisation spéciale en relations avec 

les principales banques de l'étranger. Opérations de change - marchandises 

- ouvertures de crédit - financements - dédouanements, etc ..• - Toutes 

opérations sur titres nationaux et étrangers. 

L'A•eace de Galata diepose d'un service 1pécial 
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4 BEYOQLU Samedi 24 Août 1940~ 

Vie Economique et Financière Les compatriotes 
et le turc lu BOURS~ 

- Ankara, 23 aoùt 1940 

Quest;ons d'actualité 
(Cours informatifs) 

De • l'Ulus» : 

~ Une grande évolution dans la morale 
commerciale 

Les journalistes d'Istanbul qui se 
rendent dans les plages et le soir se 
livrent à des études dans les casinos, 
ont pu établir que dans ces établis­
sements on se livre à des abus. 

Dette turque 1 au compt~ 1s.50 
18 45 > > 2 > 

Sivas· Erzurum III '94 19.94 

Dieu les bénisse ! 
Sivas-Erzurum 5 19· 

M. N ~cmeddin Sadak écrit dans l' cAk­
~am >: 

Pour donner un équilibre 
à la vie commerciale 

La guerre est comme la maladie : elle 
contribue à mettre en évidence les faj. Aussi chaque pays dès l'explosion de 
blesses d'un organisme national. De la guerre a.rt-il pris des mesures pour 
même que dès que le corps s'affaiblit, mettre ordre à ces affaires. On était 
le microbe entre en action, les éléments fort de l'expérience de la guerre précé­
qui se manifestent au milieu du trouble dente. Chez nous également le gouverne­
créé par la guerre commencent à s'atta· ment a agi dans ce domaine avec la 
quer au corps social. prudence voulue et a donné un équilibre 

Ceci apparait surtout dans la vie à la vie commerciale . 

économique. A cet égard nous avons trouvé le dis-
Le commerce de guerre cours prononcé à Izmir par le ministre 

Il y ·a une forme de transaction que du commerce plein de maturité et de 
l'on con:iidère comme la plus lucrative: profondeur. Ce qui est important à nos 
c'est le commerce de guerre. Il y a des yeux, ce n'est pas d'opposer une bar· 
gens qui s'enrichissent par la vente des rière provisoire à l'esprit de lucre suscité 
armes. Il y en a d'autres, depuis le plus par les événements passagers ou de sau· 
gro!I négociant jusqu'au moindre bouti- vegarder pour un temps déterminé les 
quier de quartier, qui, encouragés par intérêt nationaux; c'est de créer une 
la cherté et les difficultés dérivant de la nouvelle morale commerciale. 
guerre, se livrent à la spéculation. Ln C'e<1t surtout cette qualité qui appa· 
dernière guerre avait donné lieu plus ou rait dans les efforts du ministre du 
moins dam. tous le'I pays à de grands commerce. Quel que soit le négociant 
scandale'!. Il a même été établi par les avec lequel vous vous entretenez, il se 
enquêtes de la S. D. N. que de grandes juge en droit de vendre plus cher la 
fabriques d'armements, non contentes marchandiioe qu'il a importée l'année 
des gains qu'elles s'étaient assurés au passée sou& prétexte que la demande en 
cours de la guer:e, avait consenti à des ait accrue. Or, dans des pays comme la 
frais importants en vue de maintenir en Suisse où l'honneur commercial est plus 
Europe après le conflit, une atmosphère fort on vend à des prix différents le 
de guerre durable - la psychose de même article suivant la date à laquelle 
guerre. C'est pourquoi au cours de la on se le procurait. E.t si un client pareil 
présente guerre, l'industrie des armes est surpris on lui explique: <Ceci est moins 
est passée aux mains des gouvernements. cher parce qu'il provient d'un stock 

La morale commerciale avait été at· ancien >. En indiquant ouvertement eette 
teinte non seulement dans ces gran· différence de conception, M. T opçuotlu 
des tran'.'lactions, mais aussi dans les veut substituer à une morale primitive 
échanges quotidiens concernant toutes el périmée la morale de la nouvelle 
les catégories d'articles. Les ignorants civilisation. Le contrôle des exportations 
se sont multipliés qui aveuglés par le et des prix vise à modifier l'esprit de la 
ccoup à faire > n'hésitaient pas à réduire <combine > sur lequel reposait l'ancienne 
à O le prestige des produits nationaux morale commerciale et que la conscience 
sur les marchés étrangers, à remplir les nationale ne supporte plus. 
sacs de pierre et de terre et ne se rendaii;nt Dans tous les domaines et dans le 
pas compte qu'en ce faisant ils faisaien.t monde entier la morale subit une évolu­
du tort à eux-mêmes en même temps qu'a tion profonde, même dans les pays Jea 
la production et au commerce du pays. plus libéraux, la liberté individuelle est 
En temps de guerre, on voyait s'ac· limitée par mille genres de liens. La vie 
croitre le nombre des négociants qui se commerciale avait tardé à se conformer 
reconnaissaient le droit de majorer le à cette nouvelle morale. C'est là toute 
prix de leurs marchandises ou de les la question. Il faut que les commerçants 
rafler pour les revendre ensuite au prix le comprennent et s'en pénètrent. 
fort. 1 

En regardant le BosphOre 

Ces mines camarades dont cer­
tains sont établis en permanence 
dans nos lieux c{e villégiature et 
d'autres se rendant souvent choisis· 
sent ces temps derniers, comme sujet 
de chronique, d'entre/ilet et de ca­
ricature les compatriotes qui ne par· 
lent pas le turc. 

Hier, comma je me rendais de 
Bostanci à Büyük Ada, une nom­
breuse famille juive assise en face 
de moi faisait un tapage excessif. 
Mais on n'avait pas le droit de se 
plaindre car la bruyante conversa­
tion se déroulait non pas dans la 
langue de Blasco-lbanez, mais dans 
un turc assez correct. A un certain 
moment, toutefois, l'une des jeunes 
filles abandonna le turc pour l'espa­
gnol. 

Qui sait quelle pouvait ltre fa 
raison de ce brusque changement ? 

Un ami me l'a révélée: la demoi­
selle se plaignait de ce que son 
bas s'était déchiré . 

Franchement cette pudeur me plait. 
N'est-ce pas une marque de respect 
pour notre langue que de cesser de 
l'utiliser :lorsque le niveau de la 
conversation s'abaisse ... jusqu'à la 
chaussure! 

La presse turque 
de ce matin 

( Suite de la 2me page ) 
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L'attaque contre 
lAngleterre 

M. Zekeriga Serte[ analyse la 
situation politique et stratégique 
de r Angleterre.. 

Voilà Yenikôy où demeurait Celâl Nu-
Je fis un petit voyage, sans ha- ri, homme de lettre bien versé dans toutes 

iage, sans paquet, à Rumeli Hisar, où les branches de l'érudition. Voici Emir­
un de mes parents réside dans une par· gân où Murat IV s'y plaisait fort. Voici 
tie d'un gali, pour jouir du grand aar. Goksu qu'Ekrem bey avait chanté par 
N'ayant pac; vu depuis longtemps le Bos· ses gracieux vers. Puis il a pleuré en 
phore dont la propriété curative d~ son vers ses deux enfants enterrés. Ici, jadis, 
~ir et de .ses bains .d~ mer e~t en vogue j'avais été présenté avec un de mes ca· 
1e me suis accoude a la fen~~re. J~ me marades à A. Vefik pa.,a, vézir retraité, 
auis absorb_é, des heures enh~res,, a l.a dans sa maison de campagne et d'hiver. 
contemplation du spectacle qui s offra~t f 11 ne nous faisait pas ressentir notre in· 
a ma vue. La mer houleuse est caph· fériorité. 
vante. C'est le pouvoir de séducteurA de Nous avons vu ce jour-là sa fameuse 
sé~ucteur ~e la m.er e~ de ses deux cotes bibliothèque qui contenait une considé· 
qua a réum ces nvera1.ns . au bord . ~u rable quantité de volumes en plusieurs 
Bosphore. Toul ce qu1 vit se A modthe langues. Mais alors rien ne me tentait 
aan1 ces,e, seule la mer a la meme al?- que la magie de l'art d'écrire. Je voulais 
parence agréable.En voy~ntla mer. de pres être un magicien de cette sorte. 

Les Anglais ont évacué la Somalie ; 
ils se •retirent graduellement de l' Extrême 
Orient ; ils en ont rappelé leur flotte. 
Les Italiens se disposent à attaquer 
l'Egypte avec des forces supérieures. 
Dans les Balkans la souveraineté alle­
mande ne rencontre aucun obstacle. 
Ceux qui considèrent l'ensemble de ces 
faits en concluent généralement que 
l'Angleterre recule pas à pas et qu'elle 
est en train de perdre la guerre. lmpres· 
sion superficielle. 

L'Angleterre a compris ceci: que les 
destinées de cette guerre se décideront 
sur les iles britanniques. Par leur occu· 
pation, les Allemands régleraient en 
même temps toutes leurs autres ques· 
tions; une défaite allemande sur les iles 
britanniques suffirait à modifier les des­
tiné~s de la guerre. C'est pourquoi 1' An· 
gleterre plutôt que de disperser ses for­
ces à travers les continents où elle serait 
faible partout, préfère les concentrer 
dans la Métropole. 

je .me mis~ J?enser, A a. certams sou· Les tombeaux de R. Hisar sont au 
ventra attaches a ces cotes. bord de la mer. C'est une peu inesthé· 

Beylcoz était le lieu fréquenté par tique. Mais Chateaubriand aussi a son 
Ahmer Midhat. De là il se rendait à sa tombeau au bord de la mer. Pourquoi 
ferme à 10 kil. de distance, où il écri· T. Fikret le sublime poète n'y est pas 
vit la' plapart de 1e1 oeuvres. Voici enterré, puisque son a#gan (le nid) 
latenye où le grand poè~e Hersekli A était presque tout près ? On l'a inhumé 
Hikmet a passé un certam temps pour à Eyup assez loin de la mer. 
ehanger d'air. Voilà Kanlica où habitait M. CEMlL PEKYAH$1 
Vecihi, Taleureux officier et en même 
tempa célèbre romancier d'autrefois dont 
lei romaa• 1'imposaient partout. li es~ 
mort prématurément •. En ce temps:la 
Hüaeyia Rahmi notre 1llustre ro.m~nc1er 
dairnait, 1ur la deman?e. . des ~at~ur.s, 
imiter le modèle de Vec1h1. Cet ecnvam 
tant apprécié à son époque était mon 
&•e 11 l'Ecole .. de Génie. 

La tournée du ministre du 
Commerce 

Izmir, 23. AA.- Le ministre du Com· 
merce M. Topcuo~lu, est rentré ce ma· 
tin d'une tournée d'inspection dans la 
région d' Aydin. M. Topcuo~lu quittera 
ni>lre ville dOlllÜI; 

* * * Dans le «Vatan > M. Ahmed Emin 
Yalman s'insurge contre resclaoage 
de• usages établis. 

Dans le < Yeni Sabah> M. Hüsegin 
Cahid Yalcin s'occupe de la Foire 
Internationale d'Izmir. 

~hibi : G. PRIMI 
Umumî Nqriyat Müdürü : 

CEMIL SIUFI 
Münakua Matbaa11, 

Galata, Gümrük Sokak No. S2. 

CHEQUES 

Change Fermet~ 

Londres 1 Sterling 5.24 
New-York 100 Dollars 132.zO 
Paris 100 Francs 
Milan 100 Lires 
Genève 100 Fr.Suisses 29.59 
Amsterdam 100 Florins 
Berlin 100 Reichsmark 
Bruxelles 100 Belgas 

o.9915 Athènes 100 Drachmes 
Sofia 100 Levas 1.6'.125 
Madrid 100 Pesetas 13.892' 
Varsovie 100 Zlotis 

26.5Z Budapest 100 Pengos 
Bucarest 100 Leis o.62P 
Belgrade 100 Dinars 3.t15 

Yokohama 100 Yens 31.175 

Stockholm 100 Cour.B. 30.99 

La Vie Sportive 
FOOT-BAL[, 

Buduri est retourné 
L'excellent foot-baller Buduri, d: 

Galatasarag, est retourné de Grèce o 
il avait passé trois mois. 

On se rappelle que certains confrè~t:~ 
avaient écrit que ce joueur s'était échf.1 
sé lors d'une escale au Pirée et qu 1 

avait trompé les dirigeants de la fédét•' 
tion accompagnant le onze turc e­
Egyple. 

Or, on nous informe que tous cef 
racontars n'étaient justement que des,.• 
racontars. Buduri avait bel et bien ull 
congé régulier de trois mois de soli 
club. Il n'y a eu en l'occurrence ni fil: 
gue, ni duplicité. La vedette de Galall 
sarag1 qui n'a été ni disqualifié ni su~ 
pendu et pour cause, reprendra sa plal• 
dans les rangs des jaune-rouge dès 
rentrée fixée au 12 du mois prochain. 

Arrivée des ministres de la 
Justice, de l'Hygiène et 

des Finances 

MM. Fethi Okyar, ministre de la justi• 
ce ; Hulûsi Alata~, ministre de l'Hygièl11 

et Fuat A~rali ministre des Finance!' 
sont arrivés hier matin par l'expresS 
d'Ankara. 

Le ministre des Finances est descend" 
à Pendik et ses collègues à Haydarp~a· 

Le ,tatut de sauvegarde 
nationale 

,. 

loi Ankara, 23. - Le projet de tJ 
pour l'adionction d'un article •; 
statut de la sauvegarde nationale a ét t 
déposé à l'Assemblée. Il fait mainten!" 
l'objet de l'examen de la commiss1oO 
économique parlementaire. i 

Aux termes de ce nouveau projet qÏ• 
sera discuté à la prochaine séance de 't 
G. A. N., le gouvernement aura le dr01 

de se servir, dans les situations ex_c
1
e!.: 

tionnelles, des navires sous pav1l ..,... 
étranger se trouvant dans les eaux ter"' 
ritoriales turques. 
....:.A.._~~--~~-~~~~---__...,,,-

Le ministre de l'Agriculture 
entreprendra une tournée d'étude~ 

Ankara 23. - Le ministre de l' Agtl; 
culture fera dans quelques jours, ~n 
tournée d'études dans lu provinces orae~ 
tales et méridionales. Au cours de c:e:,. 
tournée qui durera un mois, le minas 
se fera accompagner de certains s~ 
cialisJes en matière d'arricuture. 
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